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" familles et à l'Ktat les plus [(randcs cala-
" mités.

" Mais si ce détestable mode d'en-
" seignement, séparé de la foi catholique
" et de la puissance de l'Eglise, est une
" source de maux pour les particuliers

" et pour la société, lorsqu'il s'agit de
" l'enseignement des lettres et des scien-
'* ces, et de l'éducation que les classes

" élevées de la société puisent dans les

" écoles publiques, comment ne pas voir
'• que la même méthode produira des résul-

" tats beaucoup plus funestes, si elle est

" appliquée aux écoles populaires ? C'est
'* surtout dans ces écoles cjue les enfants

" du peuple, de toutes les conditions doivent
" être, dès leur plus tendre enfance, soi-

" gneusement instruits des mystères et des
" préceptes de notre sainte Religion et

" formés à l'honnêteté de la vie. Dans
" ces écoles, la doctrine religieuse doit

" avoir la première place en tout ce qui
" touche soit l'éducation, soit l'enseigne-

" ment, et dominer de telle sorte que les

" autres connaissances données à la jeu-


